
Lettre d ’un confiné
              ( prisonnier )-

...transmise par Olivier Charvin

49
Colossiens  4, 7-9

Tychique, qui est notre frère bien-aimé, un serviteur fi dèle 
et mon compagnon de service dans le Seigneur, vous 
informera de tout ce qui me concerne. Je vous l’envoie 
exprès pour qu’il prenne de vos nouvelles et réconforte 
votre cœur. Je l’envoie avec Onésime, le fi dèle et bien-

aimé frère qui est l’un des vôtres. Ils vous informeront de tout ce qui se passe ici. 
 Paul n’exclut pas les échanges de nouvelles. Nous en avons réalisé 

l’importance avec la séparaƟ on physique de ces dernières semaines. 
Paul exerce un ministère parƟ culier puisqu’en tant qu’apôtre choisi 
par Christ, il est le rédacteur de 13 leƩ res du Nouveau Testament. 
Pourtant, il sait aussi prendre et donner des nouvelles personnelles.

Paul, le prisonnier, désire réconforter les Colossiens! Il n’uƟ lise pas 
ses circonstances et sa posiƟ on pour tout faire tourner autour de lui. 
Il sait aimer les autres «comme lui-même», leur accordant ce qu’il 
aimerait recevoir.

Onésime est présenté en détail dans l’épître à Philémon. Esclave en 
fuite, Paul le renvoie à son maître à qui il demande de le réintégrer. 
Onésime est un «bien-aimé», un «frère» et «l’un des vôtres». Les 
quesƟ ons hiérarchiques existent encore dans la société. Mais au sein 
de la communauté des croyants, tous ont la même valeur, tous sont 
frères et bien-aimés, faisant parƟ e d’un même corps. Vingt siècles 
plus tard, ce message est d’une grande actualité.

Belle journée, que Dieu vous encourage, réconforte votre cœur et 
vous accorde sa grâce, sa paix.

Je vous salue, moi Paul, de ma propre main. 
Souvenez-vous de ma condiƟ on de prisonnier. Que 
la grâce soit avec vous!

Paul authenƟ fi e sa leƩ re par ce qui pourrait être l’équivalent de sa 
signature. Il est très probable que Paul dictait ses leƩ res et y ajoutait 
sa signature.

Paul a besoin des prières et du souƟ en humain de ses amis, lui qui 
est prisonnier. Il reste lucide sur ses limites et sa condiƟ on.

Que la grâce soit avec vous. SalutaƟ on courte qui rappelle 
néanmoins le cœur de la foi chréƟ enne: la grâce de Dieu qui a 
décidé de venir sur terre et payer pour les péchés d’une mulƟ tude. 
Tous ceux qui placent leur foi en Jésus-Christ, Dieu fait homme, et Le 
reconnaissent comme Sauveur et Maître peuvent ainsi recevoir ceƩ e 
grâce, le pardon, la paix, la vie.

Belle journée dans la grâce de Dieu, guidés, illuminés, transformés 
par le Saint-Esprit, source de vie pour tous les enfants de Dieu.

Fin de ceƩ e épître. 
Merci pour votre lecture, vos retours et encouragements. 
                                                                                         Olivier Charvin  
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Colossiens  4, 18

Aristarque, mon compagnon de détenƟ on, vous salue, 
ainsi que Marc, le cousin de Barnabas, au sujet duquel 
vous avez reçu des instrucƟ ons: s’il vient chez vous, 
faites-lui bon accueil. Jésus, appelé Justus, vous salue 
aussi. Ils sont parmi les circoncis les seuls qui travaillent 

avec moi pour le royaume de Dieu et ils ont été un grand encouragement pour moi. 
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Colossiens  4, 10-11

Trois collaborateurs d’origine juive sont cités. Aristarque, qui a 

leur croissance spirituelle, pour les protéger des fausses doctrines et 
il veille à les enseigner avec ses moyens. Il cherche aussi à moƟ ver 
les personnes, peut-être l’un des responsables. Prisonnier, il sait se 
préoccuper des besoins de ses chers frères et sœurs!

Belle journée, que Dieu garde notre moƟ vaƟ on, notre état d’esprit 
et l’ensemble de notre vie!



Epaphras, enseignant auprès des Colossiens (Colossiens 1,7-8), est 
aussi un modèle dans la prière. Il en sait l’importance et manifeste 
ainsi son aƩ achement à la communauté (aux personnes). Il sait que Dieu 
peut soutenir, forƟ fi er et faire progresser les siens et s’en remet à Lui.

Epaphras combat: La prière est diffi  cile et elle s’apparente parfois à 
un combat. Il est normal de parfois éprouver des diffi  cultés à prier. Mais 
le chréƟ en est aussi du côté de Christ, plus que vainqueur (Romains 
8,37). Epaphras peut ainsi «se dépenser sans compter», être généreux 
dans ses eff orts.

La maturité chréƟ enne se voit dans la disposiƟ on à obéir à toute 
la volonté de Dieu. La connaissance est importante. Comment obéir 
sans connaître la volonté de Dieu? Mais elle est insuffi  sante. La 
persévérance dans l’épreuve et le désir d’obéir à Dieu en toutes choses 
(pas seulement celle qui plaisent) sont les signes d’une authenƟ que 
maturité.

Belle journée, dans l’assurance que Dieu écoute les prières de ses 
enfants et leur répond toujours de la meilleure manière!

L’enseignement de Paul était déjà considéré comme étant valable 
pour d’autres Églises que la seule Église desƟ nataire. Il existe plusieurs 
hypothèses à propos de la leƩ re qui vient de Laodicée… mais rien de 
certain. C’est peut-être une épître connue ou bien elle s’est perdue.

Le ministère («service») est un don de Dieu fait à l’Église. Il n s’agit 
nullement d’un Ɵ tre de gloire mais d’une responsabilité devant Dieu. 
La personne qui exerce un ministre doit l’exercer dans un esprit de 
service et avec le désir que la tâche confi ée soit bien réalisée. Une 
juste aƫ  tude doit précéder notre acƟ on.

Malgré sa situaƟ on, Paul montre son cœur pour les Églises, pour 

Epaphras, qui est l’un des vôtres, vous salue. 
Serviteur de Jésus-Christ, il ne cesse de combaƩ re pour 
vous dans ses prières afi n que vous teniez bon, comme 
des hommes mûrs, pleinement disposés à faire toute la 
volonté de Dieu. Je lui rends en eff et ce témoignage: il se 

dépense sans compter pour vous, pour ceux de Laodicée et pour ceux de Hiérapolis.
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Colossiens  4, 12-13

Luc, le médecin bien-aimé, vous salue, ainsi que 
Démas. Saluez les frères et sœurs qui sont à 
Laodicée, ainsi que Nymphas et l’Église qui est dans 
sa maison.
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Colossiens  4, 14-15

 Lorsque ceƩ e leƩ re aura été lue chez vous, faites-en 
sorte qu’elle soit aussi lue dans l’Eglise des Laodicéens. 
Lisez à votre tour celle qui vous arrivera de Laodicée. 
Dites à Archippe: “Veille sur le service que tu as reçu 
dans le Seigneur afi n de bien l’accomplir!”
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Colossiens  4, 16-17

accompagné Paul (Actes 19,29; 20,4). Justus qui ne nous est pas 
connu. Enfi n Marc ou Jean-Marc (parfois même Jean) qui a été la source 
d’un confl it entre Paul et Barnabas (Actes 15,36-40). Quelques années 
après cet épisode, Paul reconnaît sa valeur. Et encore plus tard, Paul 
reconnaîtra que Marc est précieux pour le service (2 Timothée 4,11).

Il est triste de voir de tels confl its dans la Bible. Il est beau et 
encourageant de voir des exemples de résoluƟ on.

Peu de Juifs travaillent avec Paul… mais ils sont malgré tout 
présents, rappelant que Dieu n’a pas oublié Israël «selon la chair». 
Ils encouragent Paul. Ces mots nous rappellent que Dieu se sert 
parfois d’autres frères et sœurs pour nous réconforter. Ceux qui sont 
encouragés pourront à leur tour être des «encourageurs» ( le mot 
n’existe pas, mais le sens est clair ) pour les personnes que Dieu met 
sur notre route.

Belle journée, encouragés par Dieu et persuadés que l’Église se vit 
dans nos relaƟ ons interpersonnelles aussi, et pas seulement dans une 
relaƟ on purement «verƟ cale» avec Dieu!

Démas est malheureusement un contre-exemple de la maturité vue 
hier. Après ceƩ e leƩ re, il a abandonné le service par amour du monde 
(2 Timothée 4,10). Il n’a pas fait preuve de ceƩ e maturité qui persévère 
dans l’adversité. Son exemple doit nous encourager non à le juger, mais 
à nous aƩ acher à Dieu et à prier, pour notre persévérance et celles de 
l’Église, car nous sommes facilement découragés.

Démas n’a pas perdu son salut. L’Écriture rappelle que nous 
sommes scellés du Saint-Esprit (Ephésiens 1,13 ; 4,30). Notre 
persévérance est l’œuvre de Dieu par son Esprit (1 Corinthiens 1,8-
9 ; 1 Thessaloniciens 5,23-24 ; 1 Pierre 1,5 ; Jude 24-25). Jésus fait 
aussi la promesse que rien ne peut arracher ses brebis de sa main 
( Jean 10,28-29). Mais avec ceƩ e épître, Démas s’est éloigné de 
ce que Dieu aime. Il a soutenu Paul dans de grandes épreuves, ce 
qui devrait nous pousser à l’humilité. Mais il a abandonné son ami 
emprisonné une seconde fois pour l’Évangile (2 Timothée), ce qui 
devrait nous pousser à la prière pour que Dieu forƟ fi e notre foi.

Les salutaƟ ons montrent de belles relaƟ ons entre diff érentes Églises. 
Un bel exemple!

Belle journée, dans l’assurance que le Père aime ses enfants 
(Romains 8,31-39).


